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Même aigre, le vin tiré est à
boire. Avec la prestation de ser-
ment hier matin par Faure
Gnassingbé comme président
de la République pour un nou-
veau mandat de cinq (5) ans,
finis les moments de gesticula-
tions et de contorsions d'esprit
concernant la chose électorale.

Jean-Pierre Fabre est arrivé
en bonne position : deuxième
de sa classe avec une moyenne
quinquennale de 35, 19%. Mais
il a raté  cependant d'être un bon
perdant. Il a manqué de lucidité
et d'humilité pour reconnaitre la
victoire de Faure Gnassingbé.

Jean-Pierre Fabre a préféré
s'embourber et embourber ses
militants en leur faisant croire
que c'est plutôt lui le gagnant de
la Présidentielle du 25 avril der-
nier. Peut-être a-t-il eu peur de
se faire griller par son " Peuple
" en reconnaissant gentiment sa
défaite, la victoire de Faure
Gnassingbé. Simplement parce
qu'il avait manqué d'éduquer
ses militants, de leur faire com-
prendre que quand on va à une
élection, on peut soit la gagner
soit la perdre.

Jean-Pierre Fabre a raté le
coche d'entrer dans l'histoire en
étant gentleman et fair-play.
Tout simplement parce qu'il a
trop compté sur ses amis louan-
geurs oubliant les enseigne-
ments d'un proverbe qui dit : "
ne comptez pas trop sur les aut-
res, car même votre ombre vous
quitte lorsque vous êtes dans
l'obscurité ".   

Crédo TETTEH
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Réclamez tous les mardis 
votre hebdomadaire 

‘’Le Médium’’
dans les kiosques et chez

vos marchands de journaux. 
Prochaine parution 

le mardi 12 Mai  2015

EN PRÊTANT serment hier
lundi pour un nouveau bail  de 5
ans, Faure Gnassingbé peut être
satisfait de son parcours pendant
la campagne électorale qui lui a
permis de recueillir l'adhésion de
58,77% des électeurs. C'est une
nette victoire, sans bavures recon-
nue par tout le monde, d'autant
que  les observateurs nationaux et
internationaux ont jugé que cette
élection a été libre, crédible et
transparente.

Il y a lieu de rappeler que le pro-
cessus électoral a été inclusif et plu-
raliste avec l'implication et la parti-
cipation de toutes les tendances et
sensibilités politiques à toutes les
étapes et à tous les niveaux du pro-
cessus électoral, notamment au
niveau de la Commission Electorale
Nationale Indépendante (CENI),
des Commissions électorales loca-
les (CELI) et des bureaux de vote .
CAP 2015 qui parle de fraudes et
d'irrégularités avaient des représen-
tants dans tous les bureaux de vote
qui comprenaient d'ailleurs des
membres d'autres partis politiques

de l'opposition, en plus des délégués
déployés par chaque candidat et pris
en charge par l'Etat . 

Pour parachever le tout , l'ouver-
ture et la clôture des bureaux de
vote ainsi que le dépouillement des
bulletins ont eu lieu immédiatement
à la fin des opérations de vote en

présence du public, des délégués
des candidats et des observateurs
nationaux et internationaux qui
n'ont relevé aucune anomalie, irré-
gularité ou fraude. Qui peut mieux
faire plus que ça en matière de
transparence d'une élection.

La Cour Constitutionnelle,

aujourd'hui décriée par le CAP
2015, a été saisie à maintes reprises
par cette coalition et son candidat,
notamment à propos de la date du
scrutin et c'est également elle qui a
reçu, traité et validé toutes les can-
didatures y compris celle de

Monsieur Jean-Pierre Fabre. C'est
également cette institution qui a
reçu le serment des membres de la
Commission Electorale Nationale
Indépendante.

En tout cas, comme nous le sou-
lignions plus haut, les constats et
conclusions des observateurs inter-

nationaux et nationaux, y compris
ceux de la société civile togolaise
sont unanimes et attestent d'une
élection apaisée et sans violence,
libre, transparente et crédible.

D'ailleurs, il ne peut en être
autrement car tous les procès-ver-
baux des opérations électorales et

des résultats ont été signés par les
représentants et les délégués des
partis politiques et des candidats
dans les bureaux de vote ; la signa-
ture des membres des bureaux de
vote et des CELI, avec leurs éven-
tuelles observations, constitue un
moyen d'authentification des pro-
cès-verbaux et des résultats. 

Seuls ces procès-verbaux, actuel-
lement en possession de tous les
candidats, y compris celui de CAP
2015 et des trois autres candidats
issus de l'opposition, font foi ; ces
procès-verbaux en possession des
quatre candidats de l'opposition
peuvent donc être confrontés et
comparés pour s'assurer de leur
concordance et conformité avec les
résultats proclamés par la CENI. Et
c'est ici que l'on comprend mal les
gesticulations de l'ANC arguant de
la victoire de son candidat. Qu'ils
produisent alors aux yeux du monde
entier, les procès-verbaux qui attes-
tent de leur victoire. On a dès lors
compris  que les manœuvres, obs-
tructions et blocages orchestrés par
les représentants de CAP 2015 ont
été menés pour entraver et empê-

cher la compilation et la publication
des résultats et créer les conditions
pour se désolidariser de la procla-
mation des résultats officiels.

Heureusement que Dieu est
togolais. Faure Gnassingbé a gagné
cette élection à la grande satisfac-
tion des fils et filles de ce pays. 

Koudjoukabalo

PRESIDENTIELLE 2015 : 
La nette victoire sans bavures
de Faure Gnassingbé

Faure Gnassingbé, Président réélu

Francis Pédro Amuzun, CAP2015 Issifou Taffa Tabiou, le courageux président de la CENI
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Zozo
TOGO: LACOUR CONSTITU-
TIONNELLE CONFIRME L’ÉLEC-
TION DE GNASSINGBÉ

La Cour constitutionnelle du Togo valide
à quelques chiffres près les résultats pro-
visoires à elle transmis par la CENI.
Comme annoncé, la Cour constitutionnel-
le du Togo a proclamé le dimanche der-
nier les résultats de l’élection présidentiel-
le togolaise du 25 Avril. Il n’y a pas eu de
grand changement dans les chiffres, par
rapport à ceux publiés par la président de
la CENI le 28 Avril. Les scores des cinq
candidats se présentent ainsi:
Jean-Pierre Fabre 741, 230 voix soit
35,19%
Tchassona Traore : 2,048 voix soit 0,90%
Aimé Gogué voix 83,763 soit 4,03%
Gerry Taama 21, 569 soit 1,3%
Faure Essozimna Gnassingbé : 1,228 282
soit 58,77%.
Alors qu’il avait fait état de “coup de
force électoral, le candidat Jean-Pierre
Fabre de l’opposition CAP 2015 n’avait
pas présenté de recours devant cette cour.
Vendredi 1er Mai, cette coalition de l’op-
position avait proclamé ses propres résul-
tats portant sur des bureaux de vote où
selon elle il n’y aurait pas eu de fraude.
Ces résultats présentant M. Fabre comme
vainqueur de la présidentielle.
LES FÉLICITATIONS DE
MICHAËLLE JEAN À FAURE
GNASSINGBÉ

La secrétaire générale de l'organisation
internationale de la Francophonie (OIF),
Michaëlle Jean a félicité hier lundi le
Président Faure Gnassingbé pour sa
réélection.
Mme Jean 'salue l'esprit de responsabilité
des électeurs et des électrices qui ont voté
dans le calme et la sérénité ainsi que les
acteurs politiques qui ont contribué à l'a-
paisement avant, pendant et après le scru-
tin', indique le communiqué.
Voici le communiqué de l'OIF
Ala suite de la proclamation, par la Cour
Constitutionnelle, des résultats définitifs
de l'élection présidentielle du 25 avril
2015, la Secrétaire générale de la
Francophonie, Son Excellence Michaëlle
Jean, félicite Faure Gnassingbé pour sa
réélection à la Présidence de la
République du Togo.
La Secrétaire générale tient à " saluer
l'esprit de responsabilité des électeurs et
des électrices qui ont voté dans le calme
et la sérénité ainsi que les acteurs poli-
tiques qui ont contribué à l'apaisement
avant, pendant et après le scrutin ".
Michaëlle Jean, qui souligne la bonne
coopération des organisations régionales
et internationales (ONU, UA, CEDEAO,
UEMOAet OIF) qui ont travaillé dans le
cadre du comité ad-hoc pour la consolida-
tion des résultats de l'élection et se sont
mobilisées au plus haut niveau, attend le
rapport circonstancié de la Mission d'in-
formation et de contacts qu'elle avait
dépêchée à Lomé à l'occasion des élec-
tions.
La Secrétaire générale transmettra ses
recommandations et sa disponibilité aux
autorités togolaises afin de contribuer à
renforcer davantage le processus démo-
cratique ainsi que le processus de réconci-
liation nationale.

lemedium2013@yahoo.fr

Michaëlle Jean, SG de l’OIF

LE PRÉSIDENT Faure
Gnassingbé réélu pour un nouveau
mandat de cinq ans à l'issue de la
présidentielle du 25 avril, a prêté
serment ce lundi devant la Cour
constitutionnelle.

Plusieurs personnalités dont le
Premier ministre, le président de
l'Assemblée nationale, ainsi que
plusieurs ministres et des diploma-
tes accrédités au Togo, ont assisté à
cette cérémonie dans la salle des
fêtes de la nouvelle présidence de la
République.

Selon l'article 64 de la constitu-
tion, le président de la République,
avant son entrée en fonction, prête
serment devant la Cour constitution-
nelle réunie en audience solennelle.

Devant les membres de la Cour,
Faure Gnassingbé, main droite levée
sur un exemplaire de la constitution
togolaise, a prêté serment en ces ter-
mes:

"Devant Dieu et devant le peu-
ple togolais, seul détenteur de la
souveraineté populaire, nous
Faure Essozimna Gnassingbé, élu
président de la République confor-
mément aux lois de la République,
jurons solennellement :

-De respecter et de défendre la
constitution que le peuple s'est libre-
ment donnée ;

- De remplir loyalement les hau-
tes fonctions que la Nation nous a
confiées ;

- De ne nous laisser guider que
par l'intérêt général et le respect des
droits de la personne humaine, de
consacrer toutes nos forces à la pro-
motion du développement, du bien
commun, de la paix et de l'unité
nationale ;

- De préserver l'intégrité du terri-
toire national ;

- De nous conduire en tout, en
fidèle et loyal serviteur du peuple".

La cérémonie s'est déroulée en
présence du Premier ministre et du
président de l'Assemblée nationale.

Plusieurs ministres, des députés,
ainsi que des diplomates accrédités
au Togo, ont assisté à cette cérémo-
nie.

Un seul opposant, le candidat
Gerry Taama, arrivé en quatrième
position avec 1,03% des voix, était

présent.
Faure Gnassingbé a remporté la

présidentielle du 25 avril avec
58,77% des voix contre 35,19%
pour son principal adversaire Jean
Pierre Fabre, selon les résultats défi-
nitifs publiés le dimanche dernier
par la Cour Constitutionnelle.

M. Gnassingbé a obtenu
1.221.282 voix contre 731.230 voix
pour M. Fabre.

Tchabouré Gogué occupe la troi-

sième place avec 4,03% des suffra-
ges (83.763 voix). Viennent ensuite
Gerry Taama (1,03% avec 21.569
voix) et Me Mouhamed Tchassona
Traoré (0,90% avec 20.048 voix).

"Vous avez élégamment triomphé
de vos adversaires dans une épreuve
dure et éprouvante. Votre triomphe
est le fruit de votre dynamisme et
certainement le fruit de la persévé-
rance dans la détermination de votre
engagement et de vos convictions",
a déclaré à la fin de la cérémonie le
président de la Cour constitutionnel-
le Aboudou Assouma.

"La Cour Constitutionnelle sou-
haite que la foi qui vous a animé tout
au long de votre mandat précédent
puisse continuer à guider vos
actions dans l'intérêt du peuple", a-t-
il souligné.

Gratitude et reconnaissance
Réagissant dimanche soir sur sa

page facebook, Faure Gnassingbé a
présenté ses "chaleureuses félicita-
tions" aux Togolais qui ont pris
"l'option de nous challenger au
cours de cette élection".

"Avec les 58,77% des suffrages
que vous m'avez accordés, je mesu-
re la portée du renouvellement de
votre confiance. Je mesure davan-
tage les exigences et implications de
votre choix. 

Je voudrais ainsi vous dire toute

ma gratitude et ma reconnaissance.
Je tiens également à présenter mes
chaleureuses félicitations à nos qua-
tre compatriotes qui ont pris l'option
de nous challenger au cours de cette
élection. Leur participation à cette
joute électorale a permis d'enrichir
le débat politique dans notre cher
pays. Le Togo et sa démocratie en
sortent grandis", écrit le président
réélu.

"Nous n'avons pas une minute à
perdre. Très rapidement, nous
devrons nous retrouver, au-delà des
clivages politiques, resserrer nos
liens afin de relever ensemble, les
nombreux défis qui portent nos légi-
times ambitions pour un Togo
moderne, prospère, réconcilié avec
lui-même et respecté du reste du
monde", poursuit-il.

Selon Faure Gnassingbé, "le
meilleur du Togo reste à venir, nul
ne sera de trop, soyons fiers de

contribuer à son avènement".

Félicitations  de OBUTS
La formation politique OBUTS

adresse au candidat de la formation
politique UNIR, ses plus chaleureu-
ses, vives et sincères félicitations".

"En dépit de l'agitation folklo-
rique et des péripéties insignifiantes
qui ont émaillé la compilation et la
publication des résultats provisoires
par la CENI, le scrutin présidentiel
du 25 avril 2015 qui a été observé
avec attention par la communauté
internationale, ainsi que par les obs-
ervateurs nationaux, a constitué un
test démocratique réussi pour le
Togo".

OBUTS exprime "sa satisfaction
de voir reconduit à la plus haute
fonction de l'État, monsieur Faure
Gnassingbé dont le bilan au cours
du quinquennat écoulé et le projet
de société par lequel il sollicita la
confiance des électrices et des élec-
teurs emportèrent la conviction
d'une large majorité du corps électo-
ral". 

"Le candidat Faure Gnassingbé
proposa aux Togolaises et aux
Togolais, un projet de société struc-
turé et sérieux qui permettra certai-
nement à notre pays de remonter la
pente sur le plan économique et
social, et de retrouver une éminente
place sur la scène sous régionale,
régionale et internationale", précise
le communiqué signé de M.
Agbéyomé Kodjo.

"La formation politique OBUTS
mesure pleinement l'ampleur des
défis auxquels le Président élu devra
faire face. Elle a, par ailleurs, cons-
cience de la lourdeur de la tâche à
accomplir et de la complexité des
enjeux. C'est pourquoi, la formation
politique OBUTS adresse au
Président de la République, réguliè-
rement élu, tous  ses bons vœux et
ses encouragements", poursuit le
texte.

"Nous avons confiance et  som-
mes certains de ce que, progressive-
ment, les efforts entrepris pour que
le Togo gagne, seront couronnés de
succès", conclut le communiqué.

Koudjoukabalo 
avec Savoirnews

PRÉSIDENTIELLE 2015 :
Faure Gnassingbé a prêté serment ce lundi
"Devant Dieu et devant le peuple togolais, 
seul détenteur de la souveraineté populaire..."

Aboudou Assouma, Président de la COur Constitutionnelle

Le Président Faure Gnassingbé prêtant serment....

Vue partielle de l’assistance lors de la cérémonie de prestation de serment
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RÉOUVERTURE DES ÉTABLISSE-
MENTS SCOLAIRES

Les écoles primaires et secondaires ont
ouvert leurs portes le lundi dernier, a annon-
cé Florent Badjam Maganawé, le ministre
des Enseignements primaire et secondaire.
‘Contrairement aux rumeurs qui ont couru
durant la semaine, la rentrée a eu lieu le
lundi dernier comme annoncé par le gou-
vernement. Toutes les dispositions sont pri-
ses pour que la rentrée soit effective lundi
dernier afin de pouvoir valider l’année’, a-t-
il déclaré à la télévision.
Concernant les revendications des ensei-
gnants, le ministre a précisé que les discus-
sions se poursuivaient au sein du Comité de
suivi afin de parvenir à un accord.
Le ministre en a profité pour demander aux
responsables de la Synergie des travailleurs
du Togo (STT) de revenir à la table des
négociations.
PAS D'INQUIÉTUDE POUR LES
EXAMENS DE FIN D'ANNÉE

BEPC et Bac ne seront pas compromis 
Les établissements scolaires ont rouvert
leurs portes hier lundi. Les enseignants
étaient à leur poste.
Afin que le congé forcé d'un mois ne péna-
lise pas trop les élèves appelés à passer les
examens de fin d'année (BEPC et Bac,
notamment), les épreuves porteront sur les
cours effectivement donnés, même si une
petit partie du programme n'a pas été traitée,
a indiqué Florent Maganawé, le ministre
des Enseignements primaire et secondaire.
En outre, tous ceux qui n'ont pas pu passer
les matières facultatives pourront le faire
dans les semaines qui viennent.
AVE MARIA

Travailler tous ensemble pour le bien du
Togo.
Le président de la conférence des évêques
du Togo, Mgr Benoît Alowonou a salué ce
lundi le caractère pacifique de l'élection pré-
sidentielle.
'Le scrutin s'est déroulé dans un calme qui
note le grand désir de paix des Togolais,
toutes tendances politiques confondues. Ce
climat a été constaté par les observateurs
internationaux et nationaux', a-t-il déclaré
déclaré au micro de Radio Maria.
Mgr Alowonou a invité ceux qui contestent
le résultat des élections à reconnaître leur
défaite. Il a en outre demandé au président
Faure Gnassingbé 'de laisser ses bras
ouverts et de travailler avec tout le monde'.

Zozo

Œuvrons 
tous contre 
la violence 
sous toutes 

ses formes !!!

A PAS de géant, le Togo rentre
dans la modernité en ce qui concer-
ne la gouvernance. Depuis que
Faure Gnassingbé est arrivé au
pouvoir, lui et ses gouvernements
successifs tentent de donner une
image positive du Togo aussi bien à
l'extérieur qu'à l'intérieur du pays.
C'est ainsi que certaines pratiques
du temps du parti unique, ancrées
dans les habitudes de certains ser-
viteurs de l'Etat dont ils se délestent
difficilement, se gomment petit à
petit au grand bonheur du petit
peuple. 

Mais il faut l'avouer, la tâche est
encore immense. Les approxima-
tions dans l'accueil des invités lors
de la prestation de serment du
Président Faure Gnassingbé ce
Lundi à la place des fêtes nous révè-
lent à suffisance que le chemin est
encore long pour faire les choses
comme il se doit.

Incompétence ou amateurisme
Pour tout togolais qui aime son

pays, le spectacle offert par les ser-
vices de protocoles de l'Etat et ceux
de la sécurité avant la prestation du
chef de l'Etat ce lundi est tout sim-
plement inadmissible. Les services
d'ordre, de sécurité et de protocole

ont tout simplement raté le coche. 
Pour un tel évènement où plu-

sieurs personnalités devraient faire
le déplacement, on s'attendait à plus
de la part de ceux qui font partie de
l'organisation matérielle de cette
célébration. 

Il n'est pas de notre devoir d'ap-
prendre aux uns et aux autres leur
travail, mais en tant que citoyen,
ayant  envie qu'on parle bien de son
pays,  il est de notre droit de relever
certaines failles dans les pratiques
de nos dirigeants.

Tenez, comment comprendre que
des ministres en fonction, des dépu-
tés à l'Assemblée Nationale, des
hauts dignitaires des partis poli-
tiques et des invités de marques
soient repoussés sans autres formes
de procès à l'entrée de la salle ?

Djribril Bassolé, ancien ministre
des affaires étrangères du Burkina
Faso ayant à son bras une très belle
dame n'a dû son salut qu'à un coup
de fil d'un journaliste qui, le voyant
perdu au milieu de la cohue indes-
criptible devant la porte d'entrée, a
appelé le responsable de la commu-

nication de présidence avant qu'il ne
soit conduit de l'autre côté du bâti-
ment pour y être introduit par une
porte dérobée. 

Il en a été de même pour beau-
coup d'autres invités dont des
anciens ministres et cadres ayant
servis ce pays et ce parti. Personne,
mais alors personne n'était là par
exemple pour accueillir les géné-
raux qui allaient d'une porte à une
autre. Ce n'est pas normal.

Certains diplomates ont dû
rebrousser chemin pour mettre fin à
ce qu'il considère comme une humi-
liation. Certains hauts cadres de l'ad-
ministration et anciens ministres de
la République ont dû ravaler leur
honneur et dignité en jouant des
coudes, des pieds et des mains avant
de pouvoir rentrer.

Même les membres de la famille
du Président ont dû se prendre par
deux ou trois fois avant d'accéder à
la salle par la porte dérobée de der-
rière (Mey Gnassingbé, sa grande
sœur, son grand frère et toute sa
compagnie ne diront pas le contrai-
re). Pour une célébration pareille, le
togolais lamda en attendait mieux de
la part des services dédiés à cette
œuvre.

En bon Républicain, le candidat
perdant Gerry Taamaa, lui aussi, a

dû être ''exfiltré'' avant de pouvoir
entrer dans le saint des saints hier. Il
était animé d'une bonne dose de
courage et de volonté. Sinon, il allait
rebrousser chemin, tellement il était
proprement ignoré par ceux qui
étaient chargés de faire le tri entre
les invités. On imagine bien son sen-
timent en ce moment là…

Un peu de considération s'il
vous plait !

Un vieil homme, ne supportant
pas le sort qu'on lui faisait subir était
sorti de ses gongs et n'a pas mâché
ses mots à l'endroit d'un agent de
sécurité qui ne cessait de le pousser
comme un vulgaire individu.

'' Mais qu'est-ce que sont ces
manières-là ? On ne vous a pas
appris la politesse ?'' s'est-il exclamé
avant d'être calmé par ceux qui
assistaient à la scène.

Il est indéniable que ceux qui
sont choisis de faire la sécurité ont
reçu des instructions '' fermes'' de
leurs supérieurs pour mener à bien
leur travail. De ce point de vue, il n'y
a rien à dire, rien à faire. Et partout

ailleurs, la sécurité du chef de l'Etat
et des hommes d'Etat est prioritaire. 

Mais le reproche que l'on fait à
certains est leur zèle, doublé d'une
impolitesse. Et en l'espèce, certains
au sein de ce corps en excelle. On
dirait même qu'ils sont contents, ou
qu'ils jouissent quand ils se compor-
tent de la sorte. On peut être ferme,
mais poli. On peut être intransigeant
mais courtois. On peut être rigou-
reux, mais avoir une hauteur d'esprit
qui permet d'analyser les situations.

Il est temps que les chargés de la
sécurité des responsables politiques
et administratives de notre pays
aient un peu d'égard pour leurs

concitoyens, qui ne sont autres que
des Togolais comme le Chef de
l'Etat, le Premier Ministre, le
Président de l'Assemblée Nationale
et les autres à qui ils vouent un culte
sans fin.

Si Faure Gnassingbé vient prêter
serment, c'est grâce aux voix des
villageois d'une quelconque localité
du Togo. Alors, ces villageois ont
aussi droit à des considérations,
même si elles ne seront pas à la hau-
teur des autorités. Les considérer
comme des moins que rien, comme
on en a vu hier à la place des fêtes de
Lomé II, serait une erreur fatale. 

Un petit sourire, une petite tape

amicale sur les épaules, une  expli-
cation simple et clair et d'autres ges-
tes insignifiants ont la magie  de
faire baisser la tension et d'amener
les gens à comprendre aisément un
problème ou une situation délicate.

S'inviter aux cérémonies offi-
cielles

Les Togolais ont aussi l'art de se
faire inviter aux manifestations.
C'était aussi le cas hier pour cette
cérémonie de prestation de serment.
Apparemment, des cartons d'invita-
tion ont été confectionnés et distri-
bués. Certains l'ont eu, d'autres pas.
Cependant, ceux qui ne possédaient
le précieux sésame, la majorité,  se
sont faits invités pour assister à cette
cérémonie. Et ce qui devrait arriver,
arriva.

Disons-le tout net, la présence de
certaines personnes, dignitaires fus-
sent-ils, n'étaient pas nécessaire hier
à cette célébration. Mais comme
nous sommes au Togo, chacun vou-
lant faire son petit one man show
pour être bien vu par le Président de
la République, eh bien, tout Lomé
s'est invité. Il fallait voir comment
de respectables Directeurs Généraux
des ministères et de puissants
responsables des Sociétés d'Etat se
sont battus pour rentrer dans les bus
devant les amener au lieu de la
manifestation. Pathétique. Certains
n'ont même pas assisté à la cérémo-
nie, proprement refoulés par les ser-
vices de sécurité. 

C'est le cas aussi de ces dames et
jeunes filles, juchées sur leur talon à
aiguille de 15 cm, lasses de se faire
trimbaler de gauche à droite qui ont
fini par faire demi-tour après leur
vaine tentative de se faire remarquer
par le maître de céans. 

Nous disons que ça suffit ! Il faut
que les Togolais arrêtent de se faire
inviter à des cérémonies officielles
et subir des désagréments inénarra-
bles.

A bon entendeur, Begrüss !
Ali SAMBA

Politique /Gouvernance : Que cesse cette pagaille !
Le Togo mérite mieux en matière 
de gestion des évènements officiels

Les ministres Maganawè et Brim Diabacté

Djibril Bassolé se frayant difficilement un chemin....

Gerry Komandega Taama (au milieu) désabusé...mais courageux et consciencieux.

Mgr Benoït Alowonou
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UNIR FÊTE LAVICTOIRE DE FAURE
GNASSINGBÉ À LAPRÉSIDENTIELLE

Les militants du parti UNIR (Union pour la
République) ont envahi les rues de Lomé, à la
suite de la proclamation de la victoire de leur lea-
der Faure Gnassingbé, le 3 Mai. Convois de voitu-
res, camions sonorisés, klaxons,… femmes et
hommes habillés aux couleurs du parti n'ont pas
hésité à manifester leur joie.
Certains militants portent des pancartes avec
diverses inscriptions.
Cette manifestation visiblement bien organisée est
encadrée par les agents des forces de l'ordre.
Lomé est le fief de l'opposition togolaise, où le
candidat Jean-Pierre Fabre a réalisé plus de 80%
des suffrages exprimés.
Ce dimanche, la cour constitutionnelle du Togo a
confirmé la victoire de Faure Gnassingbé à l'élec-
tion présidentielle à un tour, tenue le 25 Avril...
UN 1ER-MAI SOCIALET POLITIQUE
SUR LE CONTINENTAFRICAIN

Le 1er-Mai a été largement fêté sur le continent
africain, mais chaque pays avec ses propres spéci-
ficités. En effet, les revendications des travailleurs
ont été différentes à Dakar, à Bujumbura ou enco-
re à Lomé... Crise des enseignants, des ouvriers
miniers ou encore conflits liés aux difficultés poli-
tiques internes, un peu partout les syndicats ont
battu le pavé dans un contexte plus ou moins
tendu. Petit tour des rassemblements.
Au Togo, le 1er-Mai sous le signe de la contesta-
tion sociale.
ALomé, loin de la politique et de ses polémiques
les Togolais ont fêté sur le front de mer le 1er mai.
Dans la plus pure tradition locale, les corporations
se sont données rendez vous à la plage pour man-
ger, boire et danser. Néanmoins, avant la période
électorale, les syndicats de la fonction publique
étaient en ébullition. Ils avaient suspendu leur
mouvement durant le scrutin et menacent de le
reprendre si le gouvernement ne les écoute pas.
BÉNIN : LE PARTI PRÉSIDENTIELREM-
PORTE LES ÉLECTIONS LÉGISLATIVES

Le parti présidentiel, les Forces Cauris pour un
Bénin émergent (FCBE), a remporté les élections
législatives béninoises. La Cour constitutionnelle a
annoncé les résultats ce dimanche.
Le parti du président Boni Yayi, les Forces Cauris
pour un Bénin émergent (FCBE), a obtenu la
majorité des sièges à l’Assemblée nationale, a
annoncé ce dimanche la Cour constitutionnelle.
Avec 33 sièges sur 83, le FCBE s’assure une
majorité qui n’est pas absolue au Parlement béni-
nois et qui l’obligera à composer avec des forma-
tions d’opposition. Ces difficiles tractations qui
s’annoncent devraient empêcher le parti de Boni
Yayi d’effectuer la modification de la Constitution
annoncée qui nécessite le vote de 50 députés de la
Chambre.
Le premier parti d’opposition obtient 13 sièges
L’opposition craignait que ce changement de texte
soit l’occasion de laisser la possibilité au chef de
l’Etat de se présenter à un troisième mandat en
2016.
Le premier parti d’opposition, l’Union fait la
Nation (UN) obtient 13 sièges tandis que le
deuxième, le Parti du renouveau démocratique
(PRD), en obtient 10. L’Alliance RB-RP fera sié-
ger sept députés. Les 20 députés restant provien-
nent de sept autres partis politiques.
Les élections législatives du 26 avril dernier vont
laisser la place aux élections municipales et com-
munales qui se tiendront à la fin du mois au
Bénin.

" PAS DE réformes, pas d'élec-
tions ", disait Jean-Pierre FABRE
et compagnie durant des semaines,
des mois avec la ferme promesse
aux populations, du moins à ses
militants, d'arracher par tous les
moyens, les fameuses réformes
avant la Présidentielle d'Avril 2015. 

Les militants du parti Orange et
ceux du Collectif " Sauvons le Togo
" ont versé pendant des mois dans
des diatribes à l'encontre du Chef de
l'Etat et de l'ensemble de son gou-
vernement comme si gagner les
élections ou arriver au pouvoir est
un jeu de dame ou de Ludo. Ils ont
allègrement oublié que pour y arri-
ver, il faudra être conscient de ses
moyens, de ses forces et surtout ne
pas négliger ses limites. 

Jean-Pierre FABRE et compagnie
ont passé tout leur temps à critiquer
pour critiquer. Ils avaient ainsi refu-
sé de voir la réalité en face, celle de
se rendre à l'évidence que seuls ils
ne font pas le poids devant la machi-
ne UNIR qui non seulement avait un
bilan élogieux et impressionnant à
défendre mais qui avait  plus de
tours dans son sac.

Jean-Pierre FABRE ou le
manque de considération pour ses
pairs de l'opposition

A voir le parcours politique de
Jean-Pierre FABRE, de l'UFC à
l'ANC et à l'analyse de ses relations
avec les autres leaders de l'opposi-
tion, on ne peut pas se tromper d'af-
firmer que le Président de l'ANC
loin de rassembler, a plutôt contri-
bué à la division de la classe poli-
tique de l'opposition. Son arrogance
et son manque de considération pour
ses pairs n'a pas milité en sa faveur.
Nous ne citerons que pour exemple
sa brouille avec le parti de Me
Apévon, le Comité d'Action pour le
Renouveau (CAR). 

En voulant minimiser les forces
du parti CAR et en se croyant plus
royaliste que le roi, Jean-Pierre
FABRE au lieu de se faire des alliés,
s'est plutôt fait des ennemis poli-
tiques. Il a malheureusement par son
ego surdimensionné, contribué à la
division de la classe politique de
l'opposition. 

Son " moi " était trop poussé, trop
fort qu'il n'inspirait aucunement plus
confiance. Le président de l'ANC au
lieu donc d'avoir des alliés d'enver-
gure dans l'opposition, avait par
contre des adversaires, bien plus des
ennemis à qui il n'hésitait pas à
envoyer des flèches empoisonnées.
Lesquelles flèches s'étaient retour-
nées facilement et méchamment
contre lui et son parti Orange. 

Son échec face à Faure
Gnassingbé à la présidentielle du 25
avril devrait le faire réfléchir : Jean
Pierre FABRE devra s'accorder un
temps de réflexion et se mirer politi-
quement. Il devra aussi se demander
quelle énergie dégage-t-il réelle-
ment ?  La positive ou la négative à
satiété ?

Le manque de considération de
Jean-Pierre FABRE pour ses pairs
de l'opposition a conduit à la multi-
plicité de candidatures de la classe
politique de l'opposition. Ce qui a eu
comme conséquence, non seulement

l'émiettement des voix mais surtout
la dispersion d'énergies pour des
choses plus concrètes. Jean-Pierre
FABRE avait donc comme premier
adversaire politique ses propres
amis de l'opposition. 

Il devrait les combattre d'abord
avant de se consacrer à Faure
GNASSINGBE. Ce dernier ne pour-
ra avoir autre meilleur boulevard à
lui tracer que celui de Jean-Pierre
FABRE. Le Président de l'ANC a
privilégié la contingence à la néces-
sité.

Son orgueil démesuré l'avait
assurément aveuglé. Jean-Pierre
FABRE n'est pas aujourd'hui à
plaindre. Il n'a récolté que ce qu'il a
semé. Le Peuple togolais l'a vu faire
et a vite décelé en lui quelqu'un qui
n'a pas les atouts pour prendre les
rênes du pays. 

Certes, il reste et demeure un
grand rêveur du fauteuil présiden-
tiel. Mais du rêve à la réalité, il y a
du chemin, énormément. Ce que
Jean-Pierre FABRE et compagnie
n'ont pas compris. Tant ils vivaient
dans leur rêve en train de construire
un château de sable.

Faure Gnassingbé, l'expression
du Peuple

Même si certains auraient voulu
que Faure Gnassingbé ait plus de
58,77 %, il faut reconnaitre que les
autres candidats n'ont pas du tout
démérité. Ils ont combattu le bon
combat, ils ont achevé leurs courses
respectivement avec 35,19 %
(FABRE),  4,03%(GOGUE), 1,03 %
(TAAMA) et 0,90% (TCHASSO-
NA).

Les résultats définitifs proclamés
le dimanche 03 mai 2015 par la
Cour Constitutionnelle ne sont que
l'expression des populations togolai-
ses ou du Peuple Togolais. Le
Peuple Togolais a jugé et a choisi
Faure GNASSINGBE parmi les 5
candidats qui demandaient son suf-
frage. Un choix qui n'est pas du tout
anodin. Le Peuple Togolais a préfé-
ré continuer avec celui qui pendant
10 ans a placé la personne humaine
au centre de ses préoccupations et le
développement du pays dans tous
les domaines comme priorité pri-

mordiale. 
Le vote du 25 avril ne vient que

donner force et vie à l'adage Fon
(Bénin) qui dit : " quand l'œil a vu
la matière fécale par terre, le pied
ne la ramasse point". Autrement
dit, le Peuple Togolais a vu et com-
pris que le meilleur choix, c'est de
continuer avec Faure Gnassingbé au
risque de ramasser la matière fécale
sur son chemin. 

Le Peuple togolais dans son
ensemble, du moins pour ceux qui
ont refusé d'être aveugles, a vu la
matière fécale que représentait Jean-
Pierre FABRE et ont plutôt préféré
ne pas ramasser cette matière fécale
par le pied, donc de voter simple-
ment et en toute confiance Faure
Gnassingbé pour cinq (05) années
encore.

Jean-Pierre Fabre ou le
manque de sincérité de l'opposi-
tion

S'il est également un reproche
que le commun des mortels fait au
président du parti ANC et tout son
bataclan, c'est surtout son manque
de sincérité. Jean-Pierre FABRE
depuis la nuit des temps manque
énormément de sincérité dans ses
faits et gestes, dans ses actions poli-
tiques. 

Bien que ce manque de sincérité
semble caractériser une majeure
partie de la classe politique de l'op-
position, pour preuve leurs multiples
et incessantes guéguerres au dos de
leur " fameux Peuple imaginaire et
imagé ", il faut le reconnaitre Jean-
Pierre FABRE a fait à un moment

donné de ce manque de sincérité son
" domaine de définition ". Il n'a pas
été sincère avec son "  fameux
Peuple " en reconnaissant qu'il avait
crié sur tous les toits que "pas de
réformes, pas d'élections". 

Au contraire, il a tenté de plom-
ber ceux qui étaient dans ce combat
jadis avec lui et son parti. Il les a
simplement exposé à la vindicte
populaire comme si lui Jean-Pierre
Fabre était plus blanc que neige. 

Il sied ici de reconnaitre la cons-
tance dans l'action des activistes
droits de l'homme comme Me
Raphaél Kpandé-Adzaré, Me Gil
Bénoit Afangbedji et autre Abass
Kaboua qui avaient tenté vainement
de ramener Jean-Pierre Fabre à la
raison et de respecter ses engage-
ments. C'était sans compter les
agendas cachés de Jean-Pierre Fabre
et de son parti ANC et des micros
partis sans cœur, sans conviction,
sans grand monde derrière eux.

Les activistes des droits de l'hom-
me cités ci-dessus ont tenu leur
parole. Ils n'ont pas ravalé leur sali-
ve. Ils ont simplement démontré à
Jean-Pierre FABRE et compagnie
qu'ils ne sont pas changeants dans
leur tête comme lui et son parti mais
aussi qu'ils ne font pas de leur lutte
politique des intérêts personnels.

Nous nous posons la question de
savoir si Jean-Pierre FABRE n'a pas
conscience que " être sincère nous
fera surement perdre des gens,
mais nous permettra de garder
nos valeurs " ?

Crédo TETTEH

Politique/Présidentielle 2015 :
Les frasques de Jean-Pierre Fabre sanctionnées par le Peuple

Jean-Pierre Fabre, Candidat malheureux du CAP2015 à la présidentielle 2015

La Première Agence de Presse Privée au Togo
www.savoirnews.net, l'INFO en Continu 24/24H
Tél (228) : 90 04 19 64 / 99 35 29 23/ 91 45 34 50
E-mail : savoir.news@yahoo.fr / info@savoirnews.net
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LE TOGO S'INSTALLE POUR 6 MOIS À MILAN
/20 MILLIONS DE VISITEURS ATTENDUS :

L'Exposition universelle de Milan ouvre vendredi ses por-
tes pour six mois de débats et de festivités autour de l'agri-
culture et de l'alimentation. 
Quelque 140 pays, dont le Togo, participent à l'événement
qui s'étendra jusqu'à fin octobre sur un million de m2 avec
pour thème officiel "Nourrir la planète, énergie pour la
vie".
Quelque 20 millions de visiteurs sont attendus à cet événe-
ment.
L'Expo compte au total quelque 80 pavillons, dont 54
gérés directement par des pays, neuf dédiés à des produits
comme le café ou le riz, et d'autres abritant des entreprises
ou et des organisations de la société civile.
Le Togo a décidé de participer à Expo Milano 2015 dans
le pôle Céréales et tubercules, avec le thème 'Contribution
des céréales et tubercules à la sécurité alimentaire et nutri-
tionnelle des populations du Togo.'
Maïs, riz, sorgo, millet, fonio, yam et manioc, ces céréales
et tubercules constituent la base essentielle du modèle ali-
mentaire du Togo. 
Pour le pays, c'est l'occasion de faire découvrir à la com-
munauté internationale son patrimoine de connaissances
sur les produits agricoles caractéristiques : les espèces culti-
vées, les processus de production, les recettes de cuisine et
les valeurs culturelles du pays.
Le pavillon du Togo s'intègre dans le concept du cluster,
qui accueille les visiteurs dans un foisonnement de cou-
leurs, de surfaces, de parfums et de suggestions qui ren-
voient à leur culture. Le parcours se déploie tel un fleuve à
travers les pavillons de différents pays (Mozambique,
Congo, Bolivie, Zimbabwe, Haïti et Togo) avant de débou-
cher sur un vaste espace couvert qui abrite les événements
et l'offre de restauration.
FONCTION PUBLIQUE : LACCST DEMANDE
L'APPLICATION DU NOUVEAU STATUT
Yves Agui Palanga reconduit à la tête de la Confédération

nationale des travailleurs du Togo (CNTT).
Al'occasion de la fête du travail, la Coordination des
Centrales Syndicales du Togo (CCST) a demandé l'appli-
cation rapide du statut général de la fonction publique.
Ce statut a été adopté par l'Assemblée nationale, les fonc-
tionnaires attendent désormais le décret d'application. 
La CCST rassemble 6 centrales.
BELLE OPÉRATION DE LABRVM À LONDRES
La Bourse régionale des valeurs mobilières (BRVM), dont
le siège est à Abidjan, s’est félicitée de la réussite de la
deuxième édition des ‘BRVM Investment days’qui s’est
tenue le 28 avril dernier à la Bourse de Londres (London
Stock Exchange). 
‘Il est important pour le marché sous régional en forte
croissance de venir à la rencontre des investisseurs britan-
niques et internationaux pour leur exposer l’évolution et la
performance de la BRVM’, a expliqué le Togolais Edoh
Kossi Amenounve, directeur général de la BRVM, devant
plus d’une centaine de personnalités parmi lesquelles des
représentants de l’Union économique et monétaire ouest-
africaine (UEMOA), les dirigeants de la BRVM et du
London Stock Exchange ainsi que des investisseurs inter-
nationaux. 
Avec une capitalisation qui a doublé en trois ans (7 458
milliards de F CFA, soit près de 13,8 milliards de dollars
au 31 décembre 2014) et une progression constante des
transactions, la BRVM (6e bourse africaine) apparaît
aujourd’hui comme une destination privilégiée pour de
nombreux investisseurs internationaux qui souhaitent
diversifier leur portefeuille d’actifs et ainsi contribuer au
développement des économies africaines. Après une année
2013 record (les deux indices BRVM 10 et BRVM
Composite ont progressé respectivement de 33,85 % et de
39,28 %), l’année 2014 a consolidé cette croissance (res-
pectivement 8,6 % et 11,2 %). Par ailleurs, avec deux nou-
velles introductions (Bank of Africa Sénégal en décembre
2014 et Total Sénégal en février 2015), la BRVM compte à
présent 39 sociétés cotées. La dernière introduction remon-
tait à avril 2010 avec Bank of Africa Côte d’Ivoire...

LE ROTARY Club Lomé Azur et
la Jeune Chambre Internationale
du Togo  (JCI) ont remis des lots de
matériel médical au Centre médico-
social d'Agbodrafo  le dimanche
dernier à Agbodrafo en présence des
dignitaires de la localité. 

Des lots composés de moustiquai-
res imprégnés, des plateaux, des hari-
cots, des gants, des thermomètres,
des boîtes de chirurgies, des tensio-
mètres, bref de quoi apporter des
soins d'urgence aux patients. 

Ils étaient nombreux, des jeunes
de la JCI, des Rotariens de Lomé
Azur, des notables d'Agbodrafo, le
corps médical du CMS d'Agbodrafo
et la population, à assister à la céré-
monie. On notait la présence de vice-

président mondial de JCI Mme
DJINA MALALA et à ses côtés, le
président actuel de JCI Togo M. Joël
Sodjinè AZIADAPOU et le
Président Rotary Club Lomé Azur,
Jean-Marie TESSI.

La population d'Agbodrafo ne

s'est pas contentée des dons. Elle a
aussi bénéficié des messages d'union
et de solidarité déclinés dans les
diverses interventions des responsa-
bles de la cérémonie.

" C'est très important de rester uni
pour travailler ensemble. Il faut que
nous restions unis pour travailler. Ce
n'est que nous avons des moyens que
les autres. Le fait d'être ensemble
nous donne la force de répondre à
certains besoins de nos frères et

sœurs " n'a cessé de marteler Jean-
Marie TESSI président de Rotary
Club Lomé Azur.  " C'est dans la mul-
tiplicité des idées que se  trouve la
solution " a renchéri Joël AZIADA-
POU avant d'inviter les jeunes à se
rassembler pour trouver ensemble la

solution aux problèmes qui gangrè-
nent notre société.  La vice-présiden-
te de JCI mondiale a profité de cette
occasion pour rappeler la mission
première de son organisation qui est "
d'apporter des solutions durables aux
problèmes réels des citoyens ". Mme
DJINA MALALA a exhorté les jeu-
nes à apporter un impact durable dans
la société et à demander aux parents
de prendre soins de leurs enfants afin
de limiter les souffrances dues à la

carence d'éducation.  
La représentante du responsable

du CMS, Mme Adjélévi SEGBEAYA
a profité de cette occasion pour
remercier les généreux donateurs  et
les a rassurer du bon usage du maté-
riel réceptionné. M. GOZO, président

du comité de gestion de CMS
d'Agbodrafo a lui aussi remercié les
donateurs et les a demandé que ces
genres d'actions soient répétitifs.

Rappelons que le 25 mars dernier
le Rotary Club Lomé Azur et son
club filleul Aurore ont effectué cette
même action auprès de nos frères et
sœurs de l'institut des Aveugles de
Togoville. 

René Beaugars

SOCIAL : CEREMONIE DE REMISE DE MATE-
RIEL SANITAIRE AU CMS D'AGBODRAFO

Photo de famille à la l’issue du donUne vue de la remise des lots

L'ÉQUIPE DE football du per-
sonnel de l'Ambassade des Etats-
Unis d'Amérique et Média FC
(celle de l'Association des
Journalistes Sportifs du Togo
/AJST) se sont séparés sur un score
nul de 1 but partout, lors du match
amical qui les opposait ce samedi
au stade municipal de Lomé dans le
cadre de la journée mondiale de la
liberté de la presse célébrée chaque
03 mai.

Le coup d'envoi de la rencontre a
été donné par Mme Dana Banks,
Première Conseillère à l'ambassade
des Etats-Unis d'Amérique au Togo.

Le Match
Le score (1-1) ne reflète pas for-

cément le contenu de cette confron-
tation largement dominée par Média
FC. Déjà à la 7e minute, Steven
Lavon, le capitaine de l'équipe des
journalistes a failli ouvrir le score
sur une action rondement menée.

A la 13e minute, le goal de l'équi-
pe adverse a été plus rapide
qu'Alassani en captant un centre
dangereux qui venait du côté droit
de sa défense. 

Après avoir vendangé une offran-
de d'un de ses partenaires à la 20e
minute, Patrick Amoussi, tel un
renard de surface concrétise quatre
minutes plus tard, la domination de
son équipe sur une frappe de S.
Lavon, mal repoussée par le gardien
du personnel de l'Ambassade
Américaine.

Après quelques changements
effectués par l'équipe américaine, on
se doutait que ce match allait être
une prime aux bourdes des goals.

Ainsi donc, 10 minutes après l'ou-
verture du score, ce fut le tour du
goal de Média FC d'offrir l'égalisa-
tion à l'Ambassade américaine. Sur
une passe mal dosée à un de ses
défenseurs, Koffi Husunukpè réussit
à chiper le ballon pour remettre les
pendules à l'heure à la 34e minute.
Ayant pris un ascendant psycholo-
gique après l'égalisation, l'équipe
américaine domine la rencontre sans
prendre le dessus jusqu'à la mi-
temps.

La deuxième période qui n'avait
rien à envier à la première n'a enre-
gistré cependant aucun but malgré
les nombreuses occasions de part et
d'autre : 58e et 60e pour Média FC
et 62e pour le camp adverse.

Les réactions
"Je me dis que les deux équipes

ont gagné", a affirmé le coach de
Média FC, Michel Adjavoin (coach
de Médias Fc) qui a salué l'initiative
de l'Ambassade américaine "qui est
l'une des structures œuvrant beau-
coup dans le cadre de cette liberté de

la presse". M. Adjavoin impute, par
ailleurs, ce score nul à l'inefficacité
de ses attaquants et à la présence de
confrères "âgés" dans son équipe.
Des confrères qui participent d'habi-
tude aux entraînements et jouent
rarement les matches amicaux et
officiels.

Pour Mme Banks, le "sport est
une bonne occasion" de célébrer
cette journée mondiale.

"Dans une société libre, il est très
important de respecter les droits des
médias, d'exercer leurs devoirs de
rapporter des histoires aux gens
dans la société" a-t-elle souligné
rappelant par la même occasion que
ce match vient sanctionner la série

d'activités (8 ateliers en tout) initiée
depuis le début d'année pour le ren-
forcement du professionnalisme des
médias. Mais aussi, réitérer le rôle
joué par "une presse libre" en matiè-
re de promotion d'un Etat de droit.

Jeudi dernier, une vidéoconféren-
ce - animée depuis Paris par
Elizabeth Bryant, journaliste et
consultante multimédia - sur com-
ment gérer et lutter contre les
contraintes et influences liées au
journalisme, avait réuni une trentai-
ne de professionnels de médias
public et privée à l'Ambassade des
Etats-Unis.

Rappelons que cette journée
"permet de célébrer les principes
fondamentaux de la liberté de la
presse, d'évaluer la liberté de la
presse à travers le monde, de défen-
dre l'indépendance des médias et de
rendre hommage aux journalistes
qui ont perdu leur vie dans l'exerci-
ce de leur profession".C'est aussi
l'occasion "d'informer les citoyens
sur les atteintes portées à la liberté
de la presse".

Précisons, enfin, que dans le clas-
sement 2015 de la liberté de la pres-
se publié par Reporters Sans
Frontières (RSF), le Togo classé 76e
en 2014, perd 4 places et se retrouve
80e sur 180 pays. 

Journée mondiale de la liberté de la presse :
Un Match de Foot pour marquer l'évènement

Une phase de jeu 
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Zozo
ÉISME AU NÉPAL: UN SURVIVANT
DE 101 ANS RETROUVÉ SOUS LES
DÉCOMBRES (POLICE)
Un homme de 101 ans a été extrait same-
di des décombres de sa maison au Népal,
une semaine après le séisme qui a fait plus
de 7.000 morts, a annoncé dimanche la
police.
Le vieil homme a été retrouvé samedi et a
été hospitalisé, a précisé Arun Kumar
Singh, un responsable local de la police.
ISRAËL: NETANYAHU APPELLE À
"ÉRADIQUER" LE RACISME,
DEVANT LACOLÈRE DES JUIFS
ÉTHIOPIENS 
Le Premier ministre israélien Benjamin
Netanyahu a appelé lundi à "éradiquer" le
racisme après les violentes manifestations
qui ont agité cette semaine la communauté
des juifs israéliens d'origine éthiopienne.
GB: LAFILLE DE WILLIAM ET
KATE S'APPELLE CHARLOTTE
ELIZABETH DIANA(OFFICIEL)
La fille du prince William et de son épou-
se Kate née samedi s'appelle Charlotte,
Elizabeth, Diana, a annoncé lundi le palais
de Kensington, la résidence londonienne
du duc et de la duchesse de Cambridge.
Ces prénoms constituent un triple homma-
ge au grand-père de la jeune princesse, le
prince Charles, héritier du trône britan-
nique, à son arrière-grand-mère la reine
Elizabeth II et à la mère de William,
Diana, décédée en 1997 à Paris dans un
accident de voiture.
BURUNDI : LACONTESTATION
CONTRE LE PRÉSIDENT PREND
DE L’AMPLEUR

La contestation contre la candidature du
président burundais, Pierre Nkurunziza,
pour un troisième mandat à la tête du
Burundi s’étend en dehors de la capitale
Bujumbura, ce lundi.
Les manifestations ont repris ce lundi au
Burundi contre la candidature du président
Pierre Nkurunziza à la tête du pays. Les
manifestants avaient observé 48h de trêve
correspondant à l’ultimatum laissé au chef
de l’Etat pour renoncer à son entreprise.
La contestation a repris à Bujumbura et
dans d’autres villes du pays.
Des centaines de manifestants ont défilé
dans la capitale mais aussi à Matana, au
sud de Bujumbura, à Rusaka, au centre du
pays, à Mugongo-Manga et Mukike, selon
Anadolu Agency. Les policiers, perçus
comme proche du pouvoir, continuent la
répression Ils ont fait usage de gaz lacry-
mogènes pour disperser les contestataires
ce lundi.
L’armée prend ses distances
L’armée en revanche apparaît prendre de
plus en plus de distance avec le pouvoir.
Le ministre de la défense, le général
Pontien Gaciyubwenge, a rappelé ce
week-end la neutralité de l’armée tout en
demandant le respect du droit de manifes-
tation pour les burundais.
Ce lundi, des soldats se sont interposés
entre policiers et manifestants à Musaga
pour contenir les dérapages. Près de 200
personnes s’étaient rassemblées, criant aux
forces de l’ordre de les laisser passer.
Près de six personnes ont été tuées,
soixante autres blessées et plusieurs centai-
nes d’arrestation ont eu lieu depuis le
début de la contestation le 26 avril dernier.

lemedium2013@yahoo.fr

Nos remerciements aux
agences savoirnews, 

republicoftogo et  
afreepress  pour
leur collaboration

LES DEMI-FINALES de la
Ligue des champions offriront ce
mardi et mercredi prochains deux
affiches de rêve : Juventus Turin-
Real Madrid et Barcelone-Bayern
Munich, quatre équipes remplies
de stars. Lesquelles choisirez-
vous pour votre "Dream team"?

Juventus Turin-Real Madrid
mardi (20h45), FC Barcelone-
Bayern Munich mercredi (20h45):
pour ses demi-finales, la Ligue des
champions proposera ce qu'elle a
de plus prestigieux. 

Vu la richesses des effectifs de
ces quatre équipes, il est tentant
d'en tirer le meilleur pour compo-
ser une "Dream team" qui évolue-
rait en 4-3-3. Faites votre choix,
nous publierons les résultats de
cette consultation mardi. 

N'ont pas été inclus les joueurs
absents certains pour cause de
blessure, comme Arjen Robben ou

Franck Ribéry (Bayern Munich).
Paul Pogba, qui pourrait être réta-
bli pour le retour, figure en revan-

che parmi les choix possibles.
Source : lequipe.fr

Foot /Ligue des Champions Demi-finales de C1:
Composez votre équipe de rêve 

Müller, Ronaldo, Neymar, Benzema, Messi, Neuer, Pogba, Pirlo... C'est l'heure des stars.

LE 4 MAI 2012, Rashidi Yekini
est retrouvé mort. L'attaquant aux
37 buts en 58 sélections avec les
Super Eagles reste le symbole d'une
génération qui a permis au football
mondial de placer le Nigeria sur une
carte.

Il y a de ces anniversaires qui sont
difficiles à fêter. Trois ans jour pour
jour, le Nigeria perdait une de ses
légendes, Rashidi Yekini. Meilleur
buteur de l'histoire du pays, l'ancien
joueur de Gijon, tourmenté et dépres-
sif, a toujours vu sa vie être entourée
de mystère. Une vie qui pourtant fera
de lui l'arme ultime d'une équipe qui
va décomplexer tout un continent.

1994 : Voir Baggio et mourir
D'abord en 1994, année qui

marque le début de la période glo-
rieuse du Nigeria. Lors de la CAN
tunisienne, les Super Eagles, après
une entrée en matière difficile (2 nuls
en phases de poules) éliminent le
Zaïre en quart (doublé de Yekini)
avant de sortir la Côte d'Ivoire en
demie lors d'une séance de tirs au but
terminée en beauté par le natif de
Kaduna. Avec son attaquant fétiche et
une équipe en pleine confiance, la
sélection nigériane entreprend un
rêve un peu fou : sortir des poules de
la Coupe du monde aux USA pour sa
première participation.

Les Super Eagles devront se défai-
re dans leur groupe de l'Argentine, de
la Bulgarie et de la Grèce. Pour leur
première rencontre face au dernier
finaliste argentin, le Nigeria sera l'ul-
time victime de Maradona. Buteur
lors de la correction 4-0 donnée par
les siens, l'idole de Naples sera ensui-
te reconnue coupable de prise de dro-
gue. Malgré tout, le résultat est enté-
riné et le Nigeria connaît un baptême
du feu des plus difficiles.

Le réveil viendra dès le second
match, face à la Bulgarie. Après 21
minutes de jeu, c'est l'inévitable
Yekini qui permet à son équipe de se
mettre sur de bons rails pour terrasser
des Bulgares qui avaient laissé de
bien mauvais souvenirs à la France
un soir de 1993 (3-0). Une dernière
victoire facile face à la Grèce (2-0)
permet au Nigeria de devenir la
deuxième équipe africaine de l'histoi-

re à aller en huitième de finale d'une
Coupe du monde.

Ce sera face à la grande Italie,
celle des Baresi, Massaro ou encore
Baggio, que cela se jouera. Ce der-
nier va anéantir les espoirs de tout un
peuple. Alors qu'ils mènent depuis la
25e minute (but d'Amokachi), les
Nigérians voient l'ancien juventini
égaliser à la 88e minute avant de
marquer le but fatal en prolongation.
Un résultat qui reste comme une des
grandes déceptions du côté de Lagos
et Abuja. Une équipe s'est révélée,
elle va tout écraser deux ans plus tard
aux JO d'Atlanta.

A jamais les premiers
Le Nigeria n'ira pas à la CAN

1996. Pourtant tenant du titre, le pays
déclarera forfait pour des problèmes
de sécurité. Les relations avec
l'Afrique du Sud (organisateur) étant
devenues très tendues sur le plan
politique et économique, il faudra
attendre les Jeux Olympique de 1996
pour revoir les Super Eagles briller.

Malgré l'absence de Yekini, due
aux règles sur l'âge établies par le
CIO, le Nigeria va devenir le premier
pays africain à gagner un grand tour-
noi international. Avec la nouvelle
génération des Kanu, Okocha, Oliseh
ou encore Taribo West, la médaille
d'or sera remportée après deux der-
niers matches fous.

Face au Brésil d'abord, après avoir
été menés 3-1 jusqu'à la 78e minute,
les Vert et Blanc finiront par l'empor-
ter grâce à un but en or de Kanu. Bis

repetita face à l'Argentine, où après
avoir été menés d'un but jusqu'au der-
nier quart d'heure les Nigérians arri-
veront finalement à décrocher la
médaille d'or avec un but d'Amunike
à la 90e minute.

Yekini et le Nigeria dans l'histoire
Suspendu par la CAF pour la CAN

1998 après le forfait de 1996, c'est
encore une fois aux yeux du monde
entier que le Nigeria va réaliser une
très belle performance. Sortis pre-
miers du groupe D devant le
Paraguay et l'Espagne, les coéqui-
piers du vieillissant Yekini se hisse-
ront jusqu'en huitième de finale du
Mondial 1998.

Première équipe africaine à se his-
ser à ce niveau sur deux compétitions
consécutives, le Nigeria est devenu la
place forte du football africain en
cette fin de millénaire. Et cette Coupe
du monde en 1998 sera la dernière
grande compétition de Rashidi Yekini
qui se retire avec 37 buts au comp-
teur.

Les années 2000 vont pourtant

débuter par une désillusion. Alors
que le pays co-organise la CAN avec
le Ghana, les Super Eagles arrivent à
se hisser en finale. Pourtant, la der-
nière marche sera trop haute avec une
défaite aux tirs au but face au
Cameroun du jeune Samuel Eto'o.
S'en suivront quatre places de troisiè-
me et un quart de finale en cinq édi-
tions de la CAN... jusqu'en 2013 et le
sacre en Afrique du Sud.

Pour Rashidi Yekini, l'aventure se
terminera tristement. Seul, malade et
démuni, ses troubles de bipolarité, sa
dépression et d'autres problèmes psy-
chiatriques viendront gâcher la retrai-
te tranquille que devait couler l'an-
cien international. Son nom est même
souvent cité dans des affaires de sor-
celleries et magie noire. Les circons-
tances de sa mort restent encore trou-
bles et personne ne saura ce qu'il est
réellement arrivé au Taureau de
Kaduna. Une manière de dribbler une
dernière fois ceux qui se penchent sur
son destin.

Source : afrik.com

FOOT / NIGERIA : Yekini ou l'âge d'or du Nigeria

Feu Rashidi Yékini, meilleur butteur de l’histoire du Nigeria

EN S'IMPOSANT 2-0 à Nantes
dimanche soir en clôture de la 35e
journée, le PSG a repris la tête de la
Ligue 1, trois points devant Lyon.
Cavani et Matuidi ont été les
buteurs de la rencontre.

Le match: 0-2
Le PSG et Zlatan Ibrahimovic ont

accompli leur mission sans trembler
à La Beaujoire. Vainqueur de Nantes
(2-0) au terme d'un match plaisant et
ouvert, surtout en première période,
la formation de Laurent Blanc a donc
repris les rênes de la Ligue 1 au
détriment de Lyon, tombeur de l'É-

vian-TG (2-0) la veille. Le champion
de France s'est ouvert la voie du suc-
cès dès la 3e minute sur une frappe
en pivot de Cavani, qui a heurté le
poteau droit de Riou avant de fran-
chir la ligne.

Auteur de son 50e but avec Paris,
l'Uruguayen a ensuite perdu deux
duels face au gardien nantais (12e,
14e). Et si ce dernier s'est encore
interposé devant Pastore (21e), il n'a
rien pu faire sur la frappe à bout por-
tant de Matuidi, superbement servi
par Ibrahimovic (31e).

Positionné dans son 4-4-2 en
losange, Nantes, dont la défense a

souvent été prise en défaut dans son
dos, s'est également montré mena-
çant à plusieurs reprises. 

Mais Douchez, titulaire en l'ab-
sence de Sirigu, s'est brillamment
interposé sur des têtes de Gakpé
(19e) puis de Bedoya (41e), tandis
que Veretout (22e) et Vizcarrondo
(39e) ont manqué de peu le cadre. En
seconde période, le PSG a quelque
peu relâché la pression et s'est
contenté de gérer le score.
L'essentiel était déjà fait pour le club
parisien, auteur de sa sixième victoi-
re d'affilée (...)

Sourec : lequipe.fr

35e journée de la Ligue 1: Le PSG reprend son bien 




